
≥  Brigitte Besson, photographe suisse, a immortalisé cette journée de commémoration du 
Manifeste universel ! Revivez les temps forts de l’événement en vous rendant sur la nouvelle 
galerie photos d’Emmaüs International : www.flickr.com/photos/emmaus_international

≥  Patrick Guillain, poète-slameur suisse, a su jongler avec les mots et s’approprier nos combats 
pour que la force du Manifeste résonne dans la salle du Parlement fédéral de Berne, pour notre 
plus grand plaisir. Quel talent ! Retrouvez l’intégralité de son texte sur la page de l’événement  
(sur notre site internet) : manifeste.emmaus-international.org 

≥  Replongez-vous dans la lecture du Manifeste universel, disponible en 21 langues, sur la page  
de l’événement (sur notre site internet) : manifeste.emmaus-international.org
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Une manifestation d’actions. 
Action de terrain. Incendie, 
cataclysme, action d’altruisme. 
Construire, réparer, financer, 
accueillir. Des exigences sans 
troc et sans équivoque.  
Emmaüs traque le trottoir  
froid. La misère doit rendre  
sa proie. » 
  Patrick Guillain, Emmaüs et le Monde, 2019 
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Emmaüs est un manifeste. Une manifestation d’actions. Action de terrain. Incendie, cataclysme, action d’altruisme. 

Le 24 mai 1969, l’abbé Pierre donnait 
rendez-vous aux groupes Emmaüs du 
monde, au Parlement fédéral suisse, 

à Berne, pour la 1ère Assemblée mondiale. 
Ambitieux et visionnaires, ils adoptaient le 
Manifeste universel qui allait devenir, et reste 
aujourd’hui encore, le socle commun de notre 
Mouvement international. Si nous sommes 
revenus à Berne, 50 ans jour pour jour après 

l’adoption de ce texte fondateur, c’est parce 
que nous croyons tous, à travers l’évolution 
des temps et des questions traversées par 
notre mouvement, que notre responsabilité 
commune est d’accompagner les plus 
exclus, les plus souffrants, à se prendre en 
charge, quels que soient leurs contextes et 
environnements difficiles. Ce jour-là, nous 
nous sommes réappropriés ce Manifeste 

universel. Car s’il appelle à lutter contre les 
causes de la misère, notre mission aujourd’hui 
consiste non seulement à agir, mais aussi à 
dénoncer ces situations d’injustices ainsi qu’à 
nommer les responsables. Notre Manifeste 
universel est toujours vivant car nous en 
sommes l’incarnation. Et il nous revient de 
nous mettre ensemble pour le faire vivre et de 
porter l’espoir d’une société solidaire !
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José Aravena, Godefroid Bodeüs et Georges Chevieux, participants à 
l’Assemblée Générale de 1969. Table ronde « Les motivations pour 
rédiger le Manifeste universel et créer Emmaüs International. »

UN SOCLE COMMUN PORTEUR D’ESPOIR
En 1963, alors que l’abbé Pierre entreprend une tour-
née des communautés Emmaüs d’Amérique Latine, son 
bateau sombre. Cette mort manquée fût le déclenche-
ment d’un tournant dans l’histoire et l’avenir du Mou-
vement. « Il nous fit part avec angoisse de ce qui aurait 
pu se passer s’il était mort […], sachant qu’il était la seule 
personne à connaître et détenir les contacts de tous les 
groupes Emmaüs » déclare José Aravena. La nécessité de 
créer un réseau international était née. Dans cette pers-
pective, et alors « qu’il avait perdu son fameux carnet noir 
avec les coordonnées des membres d’Emmaüs », se souvient 
Georges Chevieux, « nous devions sur nos temps libres, l’ai-
der à rétablir un annuaire des groupes […], vaste chantier ! » 
Grâce au travail abattu, Godefroid Bodeüs eut le privilège 
de se rendre à Berne pour « apprécier et adopter le Mani-
feste universel. »

Emmanuel Siambo, président d’Emmaüs Solidarité Ouaga (Burkina Faso).
Table ronde « Le Manifeste universel comme source d’inspiration  
et d’engagement. »

UNE SOURCE D’INSPIRATION
Bien qu’arrivé dans le Mouvement Emmaüs en 1990, ce 
n’est que quelque temps après qu’Emmanuel Siambo a 
pris connaissance du Manifeste universel et notamment 
de sa loi « servir premier le plus souffrant ». « Cette phrase 
[…] a été l’un des facteurs déclencheurs de mon engagement 
à m’investir afin de contribuer à la destruction de cette lo-
gique qui est de penser à soi-même avant les autres. Lutter 
contre les causes de la misère… Je savais déjà à l’époque que 
la réalisation de cette tâche serait longue, mais elle est exal-
tante ! », explique-t-il. Aujourd’hui encore, le Manifeste 
universel ne l’a pas quitté : « Je l’ai intégré dans ma pen-
sée, ma conscience, et j’essaye de le vivre au quotidien. Il 
met au centre de nos vies, de nos combats, toutes les caté-
gories de personnes, sans exclusion aucune. Il prône le res-
pect et la dignité de tout être, et le travail collectif pour la 
solidarité. »

Moon Sharma, responsable de Tara Projects (Inde) et vice-présidente 
d’Emmaüs International. Table ronde « Le sens du Manifeste universel 
aujourd’hui. »

UN TEXTE TOUJOURS CRIANT DE VÉRITÉ
Lors de son adoption, le Manifeste universel a instau-
ré un cadre dans lequel opérer afin de lutter contre les 
causes de la misère. Pour Moon Sharma, ce texte est tou-
jours vivant et a conservé toute sa pertinence au regard 
des défis du monde actuel : « Aujourd’hui, le Manifeste 
revêt la même pertinence et la même importance qu’il 
y a 50 ans. Le monde actuel est marqué par l’extrême pau-
vreté, les violations des droits humains, l’injustice, l’into-
lérance et les discriminations, d’où un niveau de violence 
sans précédent. » Pour faire face à cette situation et pro-
poser de nouvelles alternatives, le Mouvement Emmaüs 
doit rester uni : « Face aux réalités actuelles et aux défis 
communs, nous devons toutes et tous, en tant que membres 
du mouvement Emmaüs, où que nous soyons, travailler de 
manière solidaire. C’est ainsi, et seulement ainsi, que nous 
pourrons changer le monde. »

Paul Daroueche, compagnon du groupe Satu Mare (Roumanie).
Table ronde « La pertinence du Manifeste universel  
sur les 50 prochaines années. »

UNE ARME POUR LA JEUNESSE
Pour Paul Daroueche, la bonne guerre dont parlait l’abbé 
Pierre, celle contre la misère, est loin d’être terminée : 
« Les problèmes qu’il avait observés en son temps sont tou-
jours aussi actuels, les inégalités toujours aussi accrues 
[…] et de plus en plus d’hommes, de femmes et d’enfants 
vivent dans des conditions misérables. » Face à ce constat, 
si le mouvement Emmaüs souhaite être provocateur de 
changement, il devra faire appel aux jeunes selon lui : 
« Cette jeunesse est un trésor, et le réseau Emmaüs doit 
s’appuyer sur elle pour avancer et veiller à la perpétua-
tion des valeurs de l’abbé Pierre, de son expérience et de ses 
enseignements. En 1962, l’abbé Pierre nous a dit : “une civi-
lisation se mesure à la qualité des objets de colère qu’elle 
propose à sa jeunesse.” Transmettons-lui cette rage qui 
nous anime pour faire la bonne guerre ! »  

La Fédération Emmaüs Suisse, hôte de cette 
journée de commémoration du Manifeste 
universel, ainsi que les compagnes  
et compagnons de ses 9 communautés,  
se sont mobilisés, le 24 mai 2019,  
à Berne, pour accueillir les représentants  
du Mouvement Emmaüs du monde entier.

T
out est parti d’une folle proposition de François Mollard, 
président de la Fédération Emmaüs Suisse, d’obtenir de 
nouveau, 50 ans plus tard, le Parlement fédéral suisse 

pour célébrer l’adoption du Manifeste universel. Ce qui 
paraissait utopique plusieurs mois auparavant s’est réalisé 
le vendredi 24 mai 2019 grâce à la présidente du Conseil 
National aux Chambres fédérales. « Il m’est apparu évident 
de fêter cet événement exceptionnel à la hauteur du message 
délivré à l’époque, pour renouveler son fondement alors que 
la solidarité internationale nous est plus que jamais une 
nécessité. » déclarera François Mollard quelques semaines 
avant la tenue de l’événement. 

Dans la foulée de cette matinée rythmée par les tables 
rondes, la Waisenhauzplatz, adjacente au Parlement fédéral, 
a accueilli un village Emmaüs ouvert à la population bernoise. 
Communautés et groupes de Suisse, présents sur tout le 
territoire, ont ainsi pu offrir un repas solidaire et permis de 
faire découvrir les trois combats qui animent le Mouvement 
international partout dans le monde. La pleine réussite de cet 
après-midi festif revient à toutes les communautés suisses 

et à leur engouement perceptible pour cet événement. Pour 
Jérémie Udry, compagnon à Emmaüs Valais et membre du 
groupe de travail qui a préparé la rencontre, cette journée a 
été perçue comme « une opportunité unique de renforcer les 
liens entre nous et de permettre aux compagnes et compagnons 
suisses de se rencontrer. »

Grâce à la mobilisation de tous, à Berne, mais également à 
travers le monde, cette journée aura permis la transmission 
de l’héritage des acteurs historiques, mais surtout de raviver 
l’ADN du Mouvement international Emmaüs.  
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